
                                                                                                                                            

Conseil d’arrondissement du 3 juin 2013 

Vœu pour que le nom de « Saint-Lazare » ne soit pas complètement éliminé  

Présenté par les associations  

« Ensemble nous sommes le 10
e
 » et « Histoire & Vies du 10

e
 » 

 

M. le Maire, Mesdames et Messieurs les Conseillers,  
 

Lors du conseil d’arrondissement du 15 avril 2013, un vœu a été adopté à l’unanimité pour 

que le gymnase élevé sur le site de Saint-Lazare prenne le nom de « Marie Paradis » dont le 

mérite est d’être la première femme arrivée portée par un guide au sommet du Mont 

Blanc en 1808. La rue qui traverse le site, et donc la maternelle qui la borde, porte le nom du 

professeur Léon Schwartzenberg depuis le 1
er

 février 2008. Le square a été baptisé en 1963 

Alban Satragne, nom d’un conseiller municipal du quartier. 
 

Lors de ses vœux annuels,  M. le Maire a évoqué le nom de « Françoise Sagan » pour la très 

belle médiathèque en cours de finalisation sur ce même site. 
 

Loin de nous de penser que ces personnes aient démérité qu’on ne puisse donner leur nom 

à ces lieux,  mais n’est-ce pas un moyen d’occulter leur histoire ?  
 

M. le Maire, Mesdames et Messieurs les Conseillers, au nom de la volonté légitime de 

donner des noms de femmes ou d’hommes célèbres aux monuments, aux voies parisiennes, 

n’obtient-on pas l’effet inverse d’une perte d’identité par un simple empilement de noms 

dans un si petit espace ?  
 

Laissez à la médiathèque le nom de « Saint-Lazare » afin qu’il reste au moins un lieu, un 

seul sur ce site qui porte encore ce nom attaché indestructiblement à l’histoire du 10
e
 et de 

Paris et ce depuis le XIIe siècle. Le principal argument avancé à ce jour est que la confusion 

pourrait s’installer dans les esprits avec la gare éponyme dont la principale fonction est de 

desservir la banlieue… 
 

 Si des noms de femmes devaient être attribués à la médiathèque Saint-Lazare, pourquoi 

alors ne pas donner aux différentes salles les noms de femmes qui y furent.  Nous pensons à 

Aimée de Coigny, Hélène Brion, Louise Michel, Jeanne Humbert et combien d’autres encore, 

elles seraient ainsi réhabilitées des souffrances endurées à la prison Saint-Lazare. Pourrait 

aussi être honoré le poète André Chénier, qui y fut prisonnier, et qui y composa son 

émouvante méditation sur la prison et la mort avec « l’Ode à la jeune Captive ».  
 

M. le Maire, Mesdames et Messieurs les Conseillers, nous souhaitons que notre demande 

soit entendue, en espérant toutefois que tout ne soit pas déjà décidé comme le laisse 

supposer le site internet de la médiathèque, où l’on peut lire : « Pour information, notre 

médiathèque sera bientôt « rebaptisée » à l’image des autres bibliothèques de la ville de 

Paris [….] Son nouveau nom sera voté au Conseil de Paris. Affaire à suivre… ».  

 

Merci de votre écoute.  

 
 

                Sylvie Scherer                                                               Jeannine Christophe                

Présidente d’Ensemble nous sommes le 10
e
                      Présidente d’Histoire et Vies du 10

e
                           


